
 

 

Le 31 décembre 2013 
La Saint Sylvestre  
 

Voici, je vais faire une chose nouvelle, sur le point d`arriver: Ne la connaîtrez-vous pas ?  
Esaïe 43:19 

 
Chers Frères, chers Associés et chers Collaborateurs,  
 
Je vous souhaite à tous et à toutes une Bonne Année !!  Lorsque John Hamilton et moi-même 
nous nous rendrons à Nairobi ce soir pour une réunion régionale, ceux parmi nous qui vivent 
au Sud Soudan, au Kenya, au Congo et en Europe auront déjà démarré l’année nouvelle.  Les 
paroles d’Esaïe sont appropriées en ce début de la nouvelle année, où nous commençons à 
discerner comment nous désirons répondre aux Directives du 27e Chapitre général.   J’espère 
que nous continuerons à nous écouter mutuellement et à discerner ce que nous devons faire 
pour renouveler ce qui est essentiel à notre vie de frères religieux.   
 
Depuis le Chapitre de cet été, mes prières et mes pensées ont été remplies de la considération 
récurrente et du sentiment profond mais en évolution constante que le SEIGNEUR fait en moi 
et en nous « une chose nouvelle ».  Cela me remplit parfois d’enthousiasme et parfois 
d’hésitation.  Des fois, je suis plein de confiance quant à notre avenir.  D’autres fois je ressens 
de la résistance, voire de l’anxiété.  Quelle chose nouvelle le SEIGNEUR fait-il de nous ?  Ce 
n’est pas encore clair.  Il n’y a cependant aucun doute dans mon esprit que nous sommes 
effectivement appelés à discerner ensemble cette « chose nouvelle » et les sentiments qui 
remontent en moi depuis fin juillet me font entrevoir ce qu’est cette chose nouvelle.    
 
« Voici, je vais faire une chose nouvelle, sur le point d`arriver : ne la connaîtrez-vous pas ? »  
 
Quand j’ai commencé à réfléchir à ces mots d’Esaïe, je crois que je cherchais quelque chose de 
radicalement nouveau.   Quelque chose de radicalement différent.  Je me suis rapidement 
rendu compte que j’étais trop exigeant.  Je n’écoutais pas, je ne percevais pas ce que l’Esprit 
essaie de me communiquer par le biais de « la voie commune et ordinaire » de ma vie.  Durant 
notre récente réunion du Conseil général, le Frère Raphaël a partagé une vision quant aux 
moments déterminants de notre vie, des moments qui nous forment en tant qu’êtres humains 
et qui rapprochent les uns des autres et de Dieu.  Sa vision m’aide à comprendre ce que le 
SEIGNEUR me dit dans les paroles d’Esaïe et exige de moi que je respecte la parole du 
SEIGNEUR telle qu’exprimée par Esaïe : « sois silencieux et sache que je suis Dieu ».    
 
Du temps où j’étais directeur de retraites, j’avais pour habitude de demander aux étudiants de 
voir sous un autre aspect quelques éléments importants et familiers de leur vie : Dieu, la 
pratique de la religion, les relations, notamment avec leurs parents et leurs amis, et leur moi.  
Pour les inciter à y réfléchir, je leur donnais la citation suivante : « Regarder d’anciennes 
réalités d’une nouvelle façon est une preuve qu’on grandit ».  Ce propos m’est à nouveau passé 
par la tête lorsque je réfléchis à ce que le Seigneur fait de nouveau dans ma vie.   
 
Depuis le 14 octobre, j’ai fait neuf déplacements dans les différentes régions de notre 
Congrégation et j’ai fait plusieurs expériences du nouveau.  J’ai ressenti durant ces visites de 
l’enthousiasme, de l’excitation, de la nervosité mais aussi de la peur.  Lorsque je prie avec ces 
sentiments dans le cœur, je commence à percevoir ‘le nouveau’ que le SEIGNEUR fait dans ma 
vie et, je l’espère, dans notre vie partagée de Frères.   Mais quelles sont ces anciennes réalités 
que je ressens d’une façon nouvelle ?  Je n’en citerai que quelques unes : les visites chez vous 
aux Etats-Unis et en Belgique et la récente réunion du Conseil général.   
 
Les visites parmi vous m’ont énormément influencé.  J’ai vécu toute ma vie dans le Sud (à 
Louisville) et dans le ‘Sud profond’ (en Bolivie).  J’ai perdu le contact avec un grand nombre 
d’entre vous, et dans de nombreux cas, je ne vous avais jamais rencontrés personnellement 



 

 

avant ces visites.  Quelle était alors cette ancienne réalité que j’ai ressentie d’une nouvelle 
façon ?  J’ai véritablement ressenti une profonde gratitude pour ceux d’entre vous qui avez 
influencé ma vie et ma vocation en ayant été mes enseignants.  Je me suis rendu compte que je 
n’avais jamais dit merci.  Donc : merci, très sincèrement merci.  Je vous remercie de votre 
fidélité à notre mode de vie en tant que Frères.  Vous avez influencé des milliers de gens.  Merci 
de ce que vous avez fait pour notre Eglise.  Grâce à vous la flamme ne s’est pas éteinte.   
 
« Voici, je vais faire une chose nouvelle, sur le point d`arriver: Ne la connaîtrez-vous pas ? »   
 
Nos Principes fondamentaux nous exhortent aussi à « cultiver une amitié sincère et une 
chaleureuse affection pour tes frères ».  J’ai particulièrement ressenti le pouvoir de ces mots 
durant mes visites à Xaverian House, à Ryken House et à la Mariastraat à Bruges.  J’ai vu la 
grande affection des uns pour les autres.  Je vous ai vus vous entraider.  Je vous ai entendus 
vous cajoler et rire ensemble.  Ces visites ont été pour moi des moments formateurs.  Ils me 
rapprochent de Dieu et m’ouvrent des perspectives quant à nos Directives.  Grâce à ma 
présence parmi vous, je me rends compte qu’apostolat n’est pas synonyme de mission.  Frères, 
vous avez été en mission durant toute votre vie.  Et vous l’êtes toujours.  En étant parmi vous, 
je comprends d’une nouvelle façon que notre mission est liée plus à notre témoignage en 
communauté de l’amour de Dieu qu’elle ne l’est nécessairement à nos apostolats.  Est-ce que 
Dieu m’appelle à vivre la communauté d’une façon nouvelle et plus profonde ?  C’est 
effectivement ce que je perçois.   
 
J’ai été particulièrement touché par votre esprit d’ouverture par rapport aux Directives.  Vous 
êtes intéressés par nos Frères au Congo et au Kenya et vous priez pour eux, ce qui traduit pour 
moi votre sens de la mission.  J’ai eu le privilège de participer au Jubilé de deux de nos Frères 
en Belgique, le Frère Sylveer (70 ans) et le Frère Gerard (60 ans), qui ont passé toute leur vie 
au Congo, parmi les pauvres et les marginalisés.  Nous sommes exhortés à « être prêt à 
répondre à Dieu lorsqu’Il te demande si tu es disponible afin qu’Il soit plus intimement présent 
dans ta vie et, par toi, dans le monde ».  Dieu me dit-il quelque chose de nouveau par le biais de 
la vie de ces deux hommes ?  Je sais que oui.  Ils sont pour moi un puissant exemple.  La 
réponse tellement généreuse de ces deux frères – comme celle de nombreux autres – m’inspire.  
Etre prêt et disponible pour Dieu est pour moi une réalité ancienne que j’entends depuis le 
noviciat et que j’ai trouvée troublante par moments.  Et je l’ai souvent rejetée.  Mais je 
commence maintenant à la comprendre d’une façon nouvelle.   Je perçois que Dieu fait en moi 
quelque chose de nouveau.  Je ne le comprends pas vraiment, ce qui m’agite, mais d’une façon 
bizarre, cela me donne de l’espoir.   
 
Le Conseil général (John Hamilton, Paul Murray, Placide Ngoie, Dan Skala et Raphaël Wanjala) 
s’est récemment réuni à Bruges pour notre première réunion.  Ce fut une expérience très 
collégiale et fraternelle.  Une synthèse de nos travaux sera publiée mi-janvier.  Nous avions 
tous l’expérience de l’’ancienne réalité des réunions – longues, des sujets familiers et des points 
critiques pour la vie de notre Congrégation.  Mais il se passe quelque chose de nouveau.  Nous 
avons beaucoup et intensément écouté, les autres mais aussi l’Esprit.  Nous nous sommes 
concentrés sur cinq sujets : l’évolution de notre foi depuis le Chapitre, les Directives du 
chapitre, la Formation, la mission et l’apostolat, surtout dans les cultures d’autres pays, et 
notre responsabilité les uns vis-à-vis des autres pour ce qui est de nos ressources matérielles 
et financières.   Après un très long moment de discernement nous avons décidé de vous 
demander de vous engager prioritairement dans le discernement de la directive quant à la 
Communauté et à la Spiritualité.  Nous estimons que notre spiritualité de la communauté est 
cruciale pour notre avenir dans toutes les régions de notre Congrégation.  Nous réalisons aussi 
qu’un tel discernement ne sera pas facile.  Il faudra s’écouter et il faudra entendre les 
instigations de l’Esprit.   
 
 



 

 

Surtout applique-toi à un partage toujours plus profond dans la foi et la prière avec tes frères ; 
cherche, de pair avec eux, comment trouver Dieu dans les expériences de la vie.   
 
 
Je réalise que nous nous occupons de la réalité familière de la communauté depuis de 
nombreuses années.  C’est pour nous une réalité ancienne.  Je crois pourtant que quelque 
chose de nouveau s’éveille en de nombreux d’entre nous – le désir d’être un d’esprit et de cœur 
et de témoigner de l’amour de Dieu pour notre Eglise et notre monde et de le faire en tant que 
communauté qu’on appelle les Frères.  C’est ce désir et cet espoir que nous avons en tant que 
Conseil général pour vous, nos Frères.  Priez pour vos Frères au Kenya pendant notre 
discernement durant la réunion régionale de cette semaine.   
 
En Christ,  
 
 
 
Frère Edward Driscoll, CFX 
Supérieur général  
 
 
  
 
 


